
Pour rEfiseigflemeflt Technique 
LE COMITE DEPARTEMENTAL RECLAME LA 

CREATION OK CHAMBRES DE METIERS ET 
LA' SCOLARITE OBLIGATOIRE * JUSQU'A 
11 ANS. r . 
Sous !a présidence de M. Labbé, le Comité 

départemental de renak-ignement technique du 
NoriJ s e s t réuni hier, à 14 h. 1/2, à Va Prélec
ture. 

Parmi iâs personnalités présentes qui prirent 
la parole, se trouvaient MM. Dron et Demolon. 
Les délègues, des yrandes villes du département 
taisaient é-gaiement acte de Çrésence. 

La qustion ile renseignement technique est 
d'une extrême .importance. Si • o n arrive a la 
résoudre pour k? mieux, et la chose est en bonne 
voie, il eft sortira un grand bien pour notre 
région qui se trouvera pourvue d'ouvriers jeunes 
et capable*, et cela, dans tous les métiers : me
nuiserie, métallurgie, textile, etc.:. 

Dans le> rapport très documenté qu'il a lu a 
l'assemblée, M. Labbé développa ces idées. Il 
parla dabord du fonctionnement des chambres 
de métiers en Alsaoe-Lorraine, et des bons rap
ports qui s'y établissant entre patrons et Ou
vriers. Dans ce» chambres de métiers toutes les 
questions professionnelles se discutent à l'amia
ble. Puis, M. Labl^é définit à ses collègues te but 
pruieiuul de ces sortes de chambres : la forma-
IK>:I des apprentis. Le résultat est, paraît-il, 
magnifique. 

— A la suite de la lecture de ce rapport, ras
semblée émit le vseeu qu'un projet, de loi insti
tuant de pareilles chambres de métiers dans ia 
France «atiere eoit bientôt voté par le Parle
ment. 

Le Cemilé départemental s'est occupé ensuite 
des corriifés locaux d'enseignement technique. 
Ces organismes fonctiennent déjà dans 32 villes 
du département, les cours 'irofessionnels étant 
maintenant, comme on le sait, devenus obliga
toires. Ils donnent déjà d'excellents résultats. 

M. Demolon fait adopter le voeu suivant : 
« Il serait bon. si on veut que l'apprentissage 

professionnel se développe, de rendre la scolarité 
strictement obligatoire jusque 13 et 14 ans. Pour 
arriver à ce résultat, il serait souhaitable que 
les municipalités soient déchargées du contrôle 
de la fréquentation scolaire et que <ce contrôle 
soit confié aux juges de paix ou au tribunal 
civil. » 

Ce vceu fut adopté a l'unanimité. Après quoi 
l'assemblée se sépara. Cette séance de travail 
sera suivie de mesures efficaces. 

ROUBAIX 
Bureaux : 39, rue Palivrée. — Téléphone 9-iJ 

Des sinistrés demandent un toit 
ON LE LEUR REPUSE ET CEPENDANT... 

La crise des logements dans les régions libé
rées s'accentue ne plus en plus, et ion ne 
trouve Tien, paranVil, pour y remédier. 

Depuis le mois d'août 1919, on doit installer 
là Lille, entre les portes des Postes et de Bé-
ébune, des maisons à bon marché. On en est 
encore à abattre les-arbres siu- les terrains af
fectés à cet usage problématique. 

Beaucoup de réfugiés sont encore dans le 
Centre et le Midi de la France et ne peuvent 
rentrer faute de baraquements. 

CONCOURS DE CHANT ET DE DECLAMATION 
. DU 14 JUILLET 

Voici' les résultat» des divers concours : 
SALLE .ARTISTIQUE, rue des Champs (sec

tion lyrique). — Division d'excellence : ténors, 
1er prix, MM. Louis Lefebvre ; ae, André Del-
portê ; 3e, Louis Masse ; i e , ex aequo, Thibeau 
Jules et Slosse Hippoivte. — Barytons : pas de 
1er prix ; 2, MM. Notte Lucien ; 3e, Vanden-
houtle Jubu ; 4e, ex aequo, Leveugle Gustave 
et Donjteere Oscar .^ Basses : 1er prix,MM. Ba-
gein Josep het Masse Désiré ; pas de 2e prix ; 

'3e, Delepianque Désiré. 
Division demoiselles et dames. — Airs d'opé

ras ou d..' concerts : 1er prix, Mlles Suzanne 
Lestive et Germaine Bernaert. — Romances, 
mélodies, blueites : pas de ici prix ; ae, Mlles 
Berthe Lefebvre ; 3e, Beriha Van Aart ; 4e, Cé
line Dubocuge. 

Prix d'honneui unique : M. Joseph Bagein, 
basse. 

Duos lyriques: 1er prix, MM. Louis Lefeb
vre et Hasse Désiré ; ae, Jules Thibeau et Cat-
teau Jules ; 3e, MM.,Louis Masse et Vanden-
bautte. 

SALLE PANDORE (rue Pauvrée). — iré di
vision lyrique. — Ténors : 1er prix, MM. Bis-
son François ; ae, W'erquin Alphonse ; 3e, De-
lannoy Joseph.— Barytons : 1er pri?, MM. Ney-
rinck Louis ; ae, Coquant Jean • 3e, Glorieux 
Ad<*)phe.— Basses : pas de 1er prix ; 2e, M. De-
longle Jean. 

ire division dos chanteurs à voix. — 1er pr., 
MM. Notte Locien ; 2e, Crétel Jules ; 3e, Du-
dicq Gaston ; &e, Béhagle ; 5e, Sueur ; prix spé
cial, Joiris Lambert. 

ire division comique.— Genre : 1er e t 2e pr., 
partagés : MM. Crétel Jules et Masquelier Fer-
nand ; 3e, Bruynell Auguste ; 4e. Codron René ; 
5e, Lerent Henri. — Comiques grimes : 1er pr., 
MM. Dejonghe Marcel ; 2e, Monbel Georges ; 
3e, Renard Armand ; 4e, Farvacque Jean. 

SALLE FAÇON (Grande Rue). — Division 
d'excellence; amateurs, comiques de genre: 
1er prix, MM. Dufrasne Paul; ae, Gisèle Henri; 
comiques grimes : icr prix, MM. Masquelier 
Fernand; ae, Vannieuwenhuyse Jules; chanteurs 
à voix: 1er prix, MM. Cormorantç ae, Dufrasne 
Paul. 

Professionnels, comiques de genre: 1er prix, 
MM. Vancruten Jean; ae, Declercq Charles; co
miques grimes : 1er prix, MM. Vancrutien Jean; 
2«, Carlier Hector; chanteurs à voix : 1er prix, 
MM. Declercq Charles; 2e, Agache. Jules. 

Duos comiques : 1er prix, M. et Mme De
clercq; ae, MM. Masquelier Fernand et Paul. 

Section d'honneur : 1er prix, M. Vancrutsen. 
I Jean; ae, crée, M. Cormorant Juifs. 

SALLE SAINTE-CECILE (rue Saint-GeorgeVï. 

TOURCOING 
OUTRAGES A AGENT 

to, à Tourcoing, rue du Dragon, 
au anse arrondissement, l'objet d'un procès-ver 
bol pour outrages à agent 

TRIBUNAL CORRECTIONp 
Audience du 15 Juillet 

Présidence de M. LECLERCQ 
VIOLENCES. — Pour avoir porté des coupa 

Le sieur Bouche Jean 27 ans chauffeur d'eu* I & soa voisin Navet, rue Ste-Catherine, à Lille, 
)racon 106 a tait 1 Algérien Ahmed Oudir, âgé de 33 ans, actuel-

xl , lement en fuite, est condamné par défaut à 
$ mots d emprisonnement. 

CHASSE. PROHIBEE. — 100 fr. d'amende à 
Louis Dennelière, manouvrièr" à Genecn, qui 
avait tendu <Jes coUets et à Richard Poliet, mar
chand de lait à Lys-lee-Lannoy/yui, traversant 
e i voiture la commune de Toufflers, se laissa 
aller à tirer quelques coups de fusil sur une 
compagnie de perdreaux qui s'était levée en bor
dure de la route. 

AFFAIRE DE VOLS. — Vfctoç Dubois qui vi
vait maritalement avec Vtclorlne Fiévet. profita 
de l'absence de sa concubme pour vendre sa 
machine à coudre pour la somme de 200 fr II 
dépensa l'argent à faire la fête. Le tribunal le 
condamne à 15 jours de prison. 
,..— Barbr-y Jules, 48 ans, journalier à Armen-
iieres a dérobé au préjudice de l'Asile départe
mental d aliénés un lit en fer avec matelas tra
versin, draps et couvertures. Comme excuse, il 
déclare qui] y a assez longtemps qu'il couche 

•" la « durre ». Il écope 2 mois d'emprisonné-

j^a Viç Ouvrière 
IVRESSE 

Pour ivresse, contravention contre : 1. Raatyn 
Albert, 33 ans, a Tourcoing, rue de Ronoq, 172 
— 2. Démet Orner, 42 ans. tisserand., 403, rur 
des Trois Pierres — 3. Hoesi Félix, 39 ans, gra
veur, 59, pue Ampère. 

IS-bat-Gi-çril 
Naissances. — Clément Deleu, rue du Blanc-

Seau, 215. — Paule Olivier, rue du Bassin. 16. 
— Genevièv» Malta4t,.cue-Montyon, 47. — Marie 
Anne Fontaine, nie de Normandie. ~ Robert 
Crapet, rue Nationale, 122. 

Décès. — Cyrille Dobal, 49 ans, rue Luxem
bourg, 6. — Valérie Delma6ure, 33 ans, rue In
gres, 76. — Léon Crochon, 38 ans, rue Natio- I sur 
nale, 122. — Adéline Marescaux, 79 ans, rue do 
Lille, 121. — En allant prendre livraison- en gare Saint-

Sauveur do fûts d huile, François Béghin en oro-
Hta pour voler un sac de café au préjudice de ia 
Compagnie du Nord ; il s'en tire avec 2 mois de 
prison mitigée par le bénéfice du sursis 

— Quelles bonnes frites, Marius 1 
_—' Té, mon bon... de 1 Huile de Table des 
Chartreux I 

•»*» _ 
. ARRONDISSEMENT DE LILLE 

SAINT-ANDRE 
VOL, DE COUVERTS. - M. .Alphonse Couvert, 

demeurant me Varlet. 5, a constaté qu'en lui avait 
dérobé 4 cuillères en argent .portant les initiales 

Ces derniers font complètement défaut, dit-on, s» 
et on ne sait où en trouver. . » ~ IK Hivision; dramatique : 1er prix, MM Pro-

Cependant, de retour de voyage dans le Sud- , rureur Raymond; ae, Fauvarque Jean; 9e, Louis 
Ouest de la France, j'ai vu des tas de bara- \ Rus fils; comique : 1er, MM. Masquelier 1-er-
quemente neufs prêts à être nansportâs et mon- / nand; ae. Procureur Raymond; 3e, Loftis Bus 
té? et qui sont abandonnés et livrés aux intem 
peries et aux pillages. 

En Charente, à Cognac, boulevard de la gare, 
plus de 7.000 baraquements attendent depuis 
plus d'un an que l'on veuolle bien les emplover. 

En d'autres endioils, des baraquements ayant 
•ervi au logement des troupes, sont encore 
montés. Au dieu de les démonter et de les trans
porter dans nos régions, on les met en adjudi
cation à des prix dérâsoires ot le bois sert à 
fairo du feu. 

Pourquoi n'amène-t-on pas ces baraquements 
dans no» régions, où leur utilité ntest pas con
testable ? 

Faut-il s'en prendre a la crise des transports 
ou à l'inertie de M. Lebureau. ? — G. D. 

1 <>• 

UN CENTENAIRE 
On vient de fêter à Montoir le centenaire de 

M. Jean-Baptiste Curel, ancien capitaine au 
long-cours, né a Montoir, le 10 juillet 1820. 

Autour <lu vénéré centenaire se trouvaient 
groupes ses deux sœurs, âgées de 94 et 01 ans, 
*t 60 enfants, petits-enfants et arrière-pelrts-en-
(ants. 

Tout le monde était très gai et M. Curet ne rraissait ni le plus triste, ni le plus âgé du 
oupe sympathique. 
M. Curet appartenait à une famille qui compt 

iéix enfants ; il en eut lui-même six biafi qu'il 
• • i t resté veuf à l'âge de 36 ans. 

^ » » » • * • 

Un canon de tr*anchée éclate 
A ROUVROY, UN JEUNE HOMME 

EST GRIEVEMENT BLESSE 
La fête du 14 juillet a été attristée à Rouvroy, 

par un tarrible accident. 
Quelques jeunes gens de la commune avaient 

trouvé dan» les décembres un oetit canon de 
tranchée qu'ils chargeaient avec des poudres 
d e diverses provenances, et qu'ils faisaient dé
tonner bruyamment. » 

Les dix premiers coups furent tires sans ac-
pident. Quoique bourrée jusqu'à la gueule, la 
pièce résistait. Vers six heures et demie du 
soir, ou onzième coup. Je canon éclata. 

Un des servants. M. Jules Renault, 39 ans, 
ancien combattant, eut un bras emporté, les 
éclats le bleas&rcnit en outre dangereusement en 
diverses parties du corps. 

Deux autres jeunes gens, MM." Leclercq, ot 
Soille, qui se trouvaient à proximité, furent éga
lement atteints, mais légèrement. 

Le docteur Bontemps. mandé d'urgence, ac
courut prodiguer see soins aux blessés. I/> pra
ticien considère comme très grave l'étai du 
malheureux. Renault. 

Ce terrible accident a produit dans la com
mune une pénible impression ; notons qu'aus
sitôt qu'il an fut avisé, M. Tamhoise, maire de 
Rouvroy, avait fait cesser les réjouissances. 

• i i ' - • 

Encore une explosion 
au camp de Verquigneul 

PAS DE V1CMME8 
Jeudi, vers 10 heures du matin, une fermi-

d«rda «Kploaéon a retenti, mettant en émoi .tous 
les habitants des communes environnantes. 

Un petit dépôt d'obus installé dans ia plaine 
de Verquigneul. à 200 mètres de la route qui 
conduit à Beuvry, venait de faine explosion. 

La commoti>n fut telle qu'on la ressentit à 
plusieurs kilomètres à la ronde. 

Lorsqu'on put approcher de l'endroit où eo 
trouvait le dépôt, <m constata qu'un énorme 
cratère de 7 à 8 mètres de profondeur sur 60 
métrés de circonférence, avait été creusé par la 
yiolençe de la oonHagration. 

Ii n'y a ïkeûrousenjMU à déplorer aucune vie-
Urne. Vn homme fut brutalement projeté sur* 
le sol sans autres conséquences fâcheuses ; une 
maison eut sa toiture complètement enlevée et 
des carreaux furent brises à grande distance. 

Cest la deuxième focs qu'-cne explosion se 
produit dans cette commune, où existent tou
jours des dépote de munitions moins impor
tants qu'autrefois, mais dangereux quand 
Ciêjne. • 

Est-il vraiment nécessaire de laisser oes en
gin» de wort éternellement en dépôt sur ce ter
ritoire, mettant les iiaiiitants dans une inquié
tude continueye '.' 

Lors de la premicT») explosion, il avait pour
tant été promis que des dispositions auraient 
été prises par l'autorité anglaise afin de faire 
disparaître le dépôt de munitions de Verqui-
gnenl- Le laisser subsister par petits tas dissé
mines, c'est peut-être une amélionatton, mais 
c'est ineuffisant «t l a preuve nous l'avons au
jourd'hui. 

• 

E uOndsin, on tenus tonta et dnx mitres 
tt B lue 

Occupé* au lieu dit Fossé Saint-Nicolas, à la 
eonstrtiction d'nn bai«quemeot, Rackebbom 
Jeaa-Baptiste, 6a ans, domicilié à Houchin, 
tomba d'une hauteur de deux mètre», se frachj-
raot la oelonne vertébrale. Des passants vinrent 
i son secours, mais déjà i e malheureux avait 
•esté de vivre. 

ILES BONS BONS 
BONS ÎTSATtCTEBS 1887 

Le owné i» l « t 5 6 «agne lOfJJlûO Irancs. 
Le nuaaéro 1««77 «a«r:o î.<*>0 francs. 

( 1534S2, 1 

6(5420, 
citant ctoacun 1XW0 francs. 

BONS ALOBBICNH 1888 
Le numéro 12613 « « m e 100.000 francs. 

1HM, IMTiir. gagnant chacun 1-000 francs. 

fils; 4e, Fauvarque Jean. 
Demoiselles et dames (récits dramatiques et 

poésirs) : 1er prix, Mlles Madeleine Rus; 2e, 
Manche Maria; monologues comique» : 1er prix, 
Mlles Rus Madeleine; 2. Vanhoutte Emma. 

Division d'exce'l' ace; dramatique : 1er prix, 
MM. Mogis Henri; 2e, Gisèle Henri; 3e, Coket 
Théophile; comique : 1er prix, MM. Mogis 
Henri; 2e, Gisèle Henri; 3e Herru«lFrédéric. 

Section d'honneur, excellence; dramatique : 
prix unique, M. Monnier Achille; comique : prix 
unique, M. Poulin Liévin. 

SALLE DE LA PAIX (boulevard de Belfort). 
— Concours de drame» et de comédies; drames : 
ier prix, groupe Vandenbroucke, pièce « Vince-
nette »; 2e, groupe Louis Ru?, pièce « Le Grand-
Père»; 3e, groupe Parsis, pièce <i La Couronne ». 

Comédies : 1er prix, groupe Masquelier, pièce 
« Loriot »; 2e, ex-osquo, groupe Louis Rus, 
pièce « L'Affaire de la rue Simar »; et groupe 
Vandenbrouck, pièce « Les Deux Timides ». 

LE FEU 
Un commencement d'incendie s'est déclaré jeu

di matin, vers 8 heures, dans la chambre île 
Vf Jean Philippe, rattacheur, demeurant rue de 
France, 93, cour Kinats, 4. Le leu, qui avait 
pris naissance dans un tas de vêtements accro
chés à une cloison en planches, a été éteint oar 
quelques seaux d'eau rapidement jetés. 

Les dégâts s'élèvent à 500 fr. environ. 

« ŒDIPE-ROI » AU THEATRE GEMfER 
« LŒdipe-Koi » de'Sophocle, est, selon nous 

la production ia pius reiuaruuabie du génie hu- • , 
main. Il suffi:,, pour son convaincre, d'aller voir ' , *'• ^? se" l c « a salade avec manche en argent 
représenter cette œuvre géniale à la Comédie- I e t

T . l l n e b I a«'u e à v*>™. te tout estimé 300 (Macs. 
Française. A coté de cette production, rien IM - l i n * eJ ,«a* t« esl ««werte pour Techewner lauteu 
lient, tout se disloque. Souventes fois, nous 
trouvant à Paris, noua avons fait celte expé
rience daller voir repré.sc-a'tei le lendemain ou 
le surlendemain, quelquefois le jour même, en 
soM-ee une autre tragédie ; eh bien !... tout pa- r a i j j e s civile, d 'Enrfnp'v .n .h i twm 
rait pâle et incolore % la suite de ce tUonësque 1 M I . f r i . T ' vanghilwen, 
chef-d'oeuvre qui pose nette et franche, devant 1 \ imlM<,?.l *8f d e f» a ï s . 
le spectateur, ce terrifiant problème de la « Fa- I L assemblée a la maison mortuaire, rue Jean-
talité » ou, mieux, de la « Destinée ». j Jaurès, cour Dondor, 3, à i5 heures précises. 

Pourtant, nous ne voyons « Œdipe-Roi » qu'à I «Vous présentons à notre camarade Emile 
travers une traduction, celle de Lacroix. .Quelle f Gervoise et à ia famille nos bien sincères con-
dev&n donc être lai puissance formidable de j doléances. 

de ce vol. 
MARCQ-EN.BARŒUL 

CONVOI CIVIL. — Aujourd'hui vendredi iti 
juillet, à i5 heures 3o, auront lieu les funé-

décédé le 

U534S2, lS10t>, 133035, 54991, 
Ï34008, 15H96r6fttS0, 19èM6, 1*05€, 273784 ga-

CHl'TE GRAVE 
Jeudi matin, vers 10 heures, un domestique de 

M. Ducoulombier, liquoriste, Grande-Rue. 140, 
Raoul Arselon, 12 ans, demeurant rue d'Estaing, 
8, descendait des marefiandises a la cave quand 
un faux pas provoqua sa chute jusqu'en bas 
de l'escalier. Le jeune garçon, soigné par le 
docteur Paiiveratie, porte une luxation de l'é
paule gauche, des coti*t.<ions sur le corps, et 
ron-s;raint des lésions inlernes. Le docteur or
donna son transfert à l'hôpital. 

A L'ASSOCIATION DES ARTS INDUSTRIELS 
I ne excursion de groupe 

Favorisée par le temps, la première sortie ou 
groupe « Peïgnage-Filature » a obtenu un siu^es 
qui témoigne d'une heureuse reprise de l'activHé 
du groupe. Renaix était le but du voy^g^ La 
petite ville belge était jolie sous le soleil et les 
excursionnistes ont pris plaisir à la parcourir. 

Ils profitèrent de l'invitation de M, Porck, di
recteur de la filature de coton de MM. Lagaclie 
frères, pour visiter cet établissement moderne où, 
avec des guides intéressants, ils purent suivre 
les diverses phases de la transformation du 
coton brut en filés bruts ou retors. Cette belle 
usine est un éloquent témoignage des qualités 
de travail de MM. Lagache. dont les débuts fu
rent modestes, mais dont l'initiative et lintelli-
gence surent se développer et s'adapter aux con
ceptions du rnpment, tant industrielles que so
ciales. 

Au repas qui réunissait les excursionnistes, 
l'un d'eux tint à remercier les-camarades Fava, 
Souillié, Zimmeimanu, organisateurs de cette 
sortie, dont l'agrément itait accru par la pré
sence de nombreuses dames, ainsi que M. Porck 
qui l'avait si aimablement et si profltablement 
permise. 

Des retards de trains modifièrent, l'heure du 
retour, sans rien ôter de l'excellente impression 
que chacun emporta du voyage. 

COMITE D'ALIMENTATION 
DU NORD DE LA FRANCE 

Pendant la quinaaine du 19 au 30 juillet, il 
sera accordé par personne : 

Ca*é. 2\55 — Sucre en morceaux, 1.80 — 
Lait, 1.85 — Chiooive, 0.75 — Margarine, 500 gr. 
2.50 — Miel pur. 500 gr. 2.90 — Savon de roé-
nage, 1.75 — Cacao, 0.50 — Savonnetfes Balh-
Soap, 1.35 — Figues. 500 gr., 1.10 — Autolave, 
lessive, 1.10. 

Le savon de ménage, les figues, les savonnet
tes, l'Autolave, se paieront aux caisses spécia
les de ces denrées. 

Pour les enfants, les malades, les vieiilarde 
(âgés de 70 ans). Lait Nestlé, une bofte, 2.25. 

Cette boite sera donnée en plus de celle dls-
triouée au public. 

RETARDATAIRES. — Le Service du vendredi 
de fin de quinzaine que le Comité avait pu ob
tenir pour les retardataires étant supprïn^, te 
public est prié de se conformer strictement aux 
heures qui lui sont fixées pour les distribu
tions, comme suit : 

Matin : 1er Demi-Seoteur. de huit heures à 
neuf heures et demie — 2me Demi-Secteur., de 
neuf heures et demie à onze heures ; 

Soir : 3rae Demi-Secteur, de deux heures à 
trois heures et demie. 

Aucun retardataire ne sera plus servi. 

l'œuvre de Sophocle. 
Il était pour nous extrêmement curieux de 

voir, d'autre part, ce que M. Saint-Georges de 
Eouhéiier allait tirer du même drame. Disons-le 
de ?uiie : ("est superbe !... Demain, nous dirons 
pourquoi. 

Mais, auparavant, -nous voudrions donner à 
nos lecteurs un léger aperçu de ce qu'est la 
fable d'Œdipe et du Sphynx. qui* donne, pré
texte à Sophocle à écrire son iminortel duet-
d oeuvre. 

L'HISTOIRE D ŒDIPE 

Or donc, en des temps antiques, le roi Laïus 
et la reine Jocaste régnaient a Th+bes, en Grèce. 
La reine étant sur le point d'être mère, nous 
dit la légende mythologique, l'oracle Théréslas 
apprit au roi Laïus que l'enfant qu'elle mettrait 
&H inonde serait causa de lu mort de son père. 
Ce que sachant, le roi Laïus donna l'ordre de 
faire mourir l'enfant dès qu'il serait ne. 

Jocasle ne i>ul se résoudre à cette cruelle 
exécution, et Icrsque l'enfant naquit elle cliar-
t'ea -un soldat d'aller l'exposer dans la monta
gne. Un tiàtre recueillit le bébé, l'éleva, et le 
nomme Cfidipe. Dès qu'il eut l'âge de raison, 
l'adolescent voulant savoir qui était son véri
table père, alla consulter l'oracle d'Apollon. II 
lui fut répondu qu'il trouverait son père dans la 
Fhocide. Il l'y renconra, en eifet, sans s'en 
douter, au fond d'une gorge étroite où, Laïus, 
fier de su, royauté, ordoiuiu orgueilleusement a:n 
joune inconnu, qui lui barrait la route, de lui 
céder le pas. Un oomtwt suivit cette orgueil
leuse sommation^ au cours duquel Œdipe, sans 
s'en douter, tua son véritable père. 

Or, à cette époque; un monstre étrange ra
vageait les environs de Thèbes : <• Le Sphynx ». 
C'était une sorte de dragon monstrueux, a tête 
et à poitrine de femme, qui s'élançait Sfur les 
passants, leur proposait à Oôviner des énigmes 
difficiles et dévorait les malheureux qui no pou
vaient les expliquer. 

La destinée du monstiie portait qu'il perdrait 
la vie dès que son eiiigme aurait été expli
quée. * 

A la suite de. la mort de Laïus, le père de 
Jocaste, Creon, avait pris le gouvernement du 
royaume. Désireux de se débarrasser du Sphynx 

LQOS 
ACCIDENTS DE TRAVAIL. — Le nommé Eu

gène Brunet. 29 ans, domicilié à Loos, rue Thl-
riez, 85, travaillant à la future Thiriez, éiait 
occupé à nettoyer son métier en marche. Le 
morceau de déchet dont il se servait fut pris 
dans un engrenage et, voulant le retirer, il a 
e j la mnin nappée. 

Il en résulte une perte de deux phalanges de 
l'index droit, amenant un arrêt de travail de 
un mois. 

— Le nommé Henri Rohart, 40 ans, demeu
rant à Lille, manoeuvre, travaillaint pour M. 
Buissart. entrepreneur de maçonnerie à JLoos, 
a reçu un bloc de briques sur le pied en cifÇTt. 
sont une fouilla. Contusions au pied gaïuche. 
Quinze jours de repos. 

L'AMOUR DE LA FRANCE. — Le sieur Emile 
Catry, ' sujet beige, qui avait été expulsé en 
1914, était revenu habiter Loos, rue de l'Ega
lité, 20. 

Il a été mis en état d'arrestation et déféré au 
Parquet. 

tatuM 
LES VOLS A LA GARE 

M Deamettre, commissaire à la Brigade Mobile. 
s'est rendu en compagnie d'inspecteur a Seclin, 
pour se livrer à une eaïquête concernant les vols 
de pièces 'H'étoffes commis à la «rare. 

Les renseignements recueillis ont amen* l'tncul-
palion des nommés GulslaJn Théophile, sujet belge 
99 ans, verrier et Brou» .Eugène, 18 axis, ouvrier 
boulajiger. 

£es deux individus auteur de plusieurs autres 
TOIS. sont actuellement détenus à la Maison d'Arrêt 
de Lule. 

D U N K E R Q U E 
Comité «'Initiâtira lie Qanbcrquc et Mais 

CONCOURS DE BEAUTE 

SYNTHCAT& 

1 Réunion des Secrétaires du Bâtiment 
de iâ première Hégion 

Le Conseil national de la Fédération du Bâti
ment se réunit le 20 juillet à Paris. Il a ins
crit à son ordre du jour deux points qui inté
ressent particulièrement les régions dévastées : 
le décret d'administration publique sur la loi 
de huit heures et Jos salaires. Les secrétaires 
de la ire région doivent à leur souci de res
ponsabilité de donner un mandat précis à leur 
délégué régional. 

A côté de cela, les ouvriers charpentiers-me
nuisiers d'Halïuin et de Tpurcoing et les car
releurs de Tourcoing sont en grève depuis trois 
semaines et des renseignements intéressants 
découlent de cette action. Les camarades secré
taires du Bâtiment de ia ^jre région ne man
queront pas de. venir à la réunion qui se tien
dra à Lille à ia Bourse du Travail le jeudi 22 
juillet, à 10 heures. 

Pour le Comité d'action de la ire Région, 
Henri LAL'RIDAN. 

Peut-on dire ? 
Aux Employés qui s'abstiennent de venir aux 

réunions, à ceux surtout qui ne sont pas syndi
qués., souvent par négligence, qu'ils ont tort 
de demeurer ainsi à l'écart de la vie syndicale, 
au contact de laquelle ils apprendraient des pe
tits faits comme çiilui-ci. qui revolJeni les cons
ciences les "moins éclairées. Voici : 

Un patron, riche négociant en gros de la rue 
des Arts, possédant écurie bien garnie, a fait 
afficher i-écemment dans s<s magasins que pour 
lui la vague cie baisse ne le touchait pas, en 
raison de l'application de la loi de huit heures, 
(chez lui on fait neuf heures et neuf heures et 
demie), en raison aussi des salaires élevés qu'il-
octroie à son personnel (à notre connaissance, 
s'il a distribue quelques uiaigros augmentations, 
c'est bien par ia crainte de voir ses employés 
devenu- syndicalistes, ou simplement adhérents 
au Syndicat, mais en aucun cas les salaires par 
lui accordes sont loin d'être élevés). 

^a troisième raison est plus plausible, en e*-
fet il prétend que les matières premières ont 
augmenté de valeur. 

Quelle leçon à tirer de ces arguments patro
naux ? Celle-ci : 

Que le négociant, d'ailleurs bien pensanl, fait 
la critique de la loi de huit heures, lestimant 
néfaste à la production ;/critique faite à la 
diable, ne reposant sur rien de grade, ceci vo-
kMitairement et par parti-pris, eiî tout cas cette 
raison lui sert d excuses aux neuf heures et 
demie qu'il tait faii# à son personnel. 

Donc, il faut lutter pour les huit heures. 
Que ce négociant paierait réellement des salai

res sinon élevés ai moins correspondant nu 
coût de la vie, si ses employée étaient tous 
syndiqués. 

Employés des magasins de gros, Lesay, Des-
mazières. Remy. etc., mes frères, dcmmez-vuDS! 

Non, vous bûchez comme aes esoievwe. Mais 
vos heures supplémentaires sont payées, pai le 
sourire de vos maîtres II est si facile de dorer 
la pilule à l'employé ! Le patron, oui, mais pas 
le Syndicart. 

Allons, amis, secouez votre torpeur, et don
nez-vous tous rendez-vous au bureau du Syndi
cat. 

Tous à la réunion de ce soir, au Tivoli-Ciné
ma, 28, rue de Kives, à sept heures du soir. 

Le Secrétaire : A. RAUX. 

u 
Ordre du jour : « 1. Rapport sur la grève, de 
C. G. T. ; a. Travaux effectués pour I'applica. 

lion du nouveau barème" de salaire ; "3. Aug. 
mentation de la cotisation ; 4- Situation finan
cière ; 5. ' Revision dos Statuts ». 

Syndicat dr. Tonnîaa. — Une assemblée gé
nérale de tous les ouvriers tonneliers aura lieu 
le dimanche.- 18 juillet 1920, au siège, 3 i , rua 
de la Clef, à 3 heures précises de l'après-midi. 

Ordre du jour : ce Nomination d'un délégué 
a.» congrès départemental ; vérification' et ap
plication des salaires pour toute la corporation,-
perceptions des mois de juin et juillet ; ques
tions diverses ». , 

Vu l'importance de l'ordre du jour, nous es
pérons que toute la corporation répondra à 
noire appel. 

Pour la Commission, 
Le Secrétaire: M. DELATJRE. 

SYNDICAT DES OUVRIERS DE BRASSE-
RIES ET MAL.TERIES DE LILLE. — Dimanche 
18 juillet, a trois heures précises, grande as
semblée générale et indispensable pour tous, 
s.ilic de- la •< Bourse du Travail », 18G bis rua 
de Paris. 

Ordre du jour : Paiement des cotisations — 
PiOjet d'un achat pour un Drapeau — Compte-
rendu du procès intenté contre M. Degrnson, 
brasSeur-malteur — Disoussion au sujet de la 
fête Saint-AmouW — Décisions à prendre —> 
Lecture des correspondermes. 

Vu l'importance de l'ordre du jour, les cama* 
rades se Seront un devoir de tous y assister. 

Le Secrétaire : È. BRISSINCK., 

Aux Employés 

Le Comité d'initiative de Dunkerque-Malo-Ies-
Bains, invité officiellement par le « Journal » à 

- prendre en main l'organisation du conopurs de 
il fft publier que Jocaste Ju reine, et la couronne beauté féminine pour la région de la Flandre, 
de Thénes apparttendraieiit à celui qui délivre- a l'honneur d'informei toutes celles qui voulait Thèbes du Sphyrox. 

CEdipe fut celui-là. Il devina l'énigme, tua le 
monstre, épousa sans le savoir celle qui était 
sa mère et devint roi de Thèbes. 

De cette a'Hiance, il eut deux fils et une fille. 
Les dieux irrites, dit la légende, conçurent de 

cette union un grand eo-mvoux et déenainèrertf. 
sur Thèbes une peste affreuse. 

C'est ici que commence le drame de Sophocle. 
Au début de l'action. Qio.ii>e-Roi consulte l'o

racle qui lui répond que ies malheurs qui dé
solent Thèbes ne finiront que lorsque le meur
trier de Laïus sera châtié. 

OSdipe fait le serment solennel de retrouver 
cet homme. 

Et voici que tour ;i tour il découvre que c'est 
lui qui a tué Laïus, que ce roi était son père, 
et que lui. CEdipe. a'épousé sa propre mère 
dont il a eu des enfants. 

11 est donc à la fois parricide et ineesie. 
L'implacable « fatalité' » .a conduit sa "mofife-

dront. près de leurs sœurs des provinces voi
sines, revendiquer le charme légendaire du type 
féminin flamand, que ie concours se déroulera 
le 21 juillet, à 8 lr. 30 dans les salons du Casino 
de Malo-les-Bains, où une fête de gala sera orga
nisée à cette occasion. Réunion des candidates a 
8 heures du soir. 

L© Comité d'initiative attribuera des hommages 
aux candidates classées les huit premières, soit : 

1er prix. 5C0 fr. : 2e, 300 fr. ; 3e, 250 fr. ; 
4e. 200 fr. ; 5e, 150 fr.; 6e, 100 fr.; 7e, 100 fr. ; 
8e: 100 fr. 

Les inscriptions sont reçues dès maintenant 
chpz M. Albert Picard président du Comité d'ini
tiative. 42 bis, rue Clemenceau, et seront closes 
le 18 juillet. 

UNE BRUTE. — La gendarmerie a arrêté un 
nommé Louis Baillet. qui, étant en état d'ivresse, 
avait menace de mort sa femme et sa belle-mère, 
et blessé d'un coup de couteau au bras son beau-

trueuse- « destinée » jusqu'à' son aboutissement J {nte?J ) 0^f t o n V a n s t e n b e r 8 e - '°rgeron, «m» s'était 
Sophocle le fait parler ainsi dans ce moment I V O L , „ A BORD. — Un chauffeur arabe du stea-

tatal : « Destins affreux, vous voici dévoilés. ! m eF. " Capitaine-Guyneilier », Ali Ibrahim, a clé 
J*; suis donc né de ceux dont je n'aurais. Ja
mais dû naître. Je suis l'époux de ma mère, et 
j'ai donné ta mort à mon père : mon sort est 
accompli. O soleil ! oh I je t'ai vu pour la 
dernière fois ! » 

Ivt Œdipe sanrache les jeux de désespoir, 
âpres avoir vu Jocaste se pendre. 

Te! est le mythe antique dont s'inspire la 
tragédie de Saint-Georges de Bounélier, qui fut 
représentée hier sur les arènes de Lille, dans 
l'enceinte de l'Exposition. 

L'heure tardive nous empêche de vous don
ner le compte-rendu de cette représentation. 
Nous en recauseroTis demain. V. fi. 

L E S A C C I D E N T S 
UN BAIN FROID 

victime d'un vol iroDortant d'effets et de numé
raire commis par deux do ses camarades de tra
vail, Ferdinand Lambert et Victor Defever, les
quels ont été arrêtés au camp de munitions an
glais de Bourbourg où ils i étaient fait embau
cher. 

PAS-DE-CALAIS 

Les employés des deux sexes et de toutes ca
tégories adhérents au Syndical des Lmployés du 
Commerce, de l'Industrie, de la Finance et des 
Administrations (auxiliaires d; l'Etat), sont in
vités à assister en foule à l'assemblée générale 
qui se tiendra vendredi 16 jui-llec, % sept heures 
précises au sit.-ae, 28, rue de Fiv<?s. 

L'ordre du joW est ainsi fixé : 
1. Situation morale et financière — Révision 

des statuts — 3. La loi de huit, lip-uros — 4. La 
Semaine.anglaise. — 5. Action généra!.- 'Ban
que, Industrie. Commerce) — tl. Action Fédérale 
(Auxiliaires de l'Etat). 

Le pointage des cartes se fera à l'en>'r-èe. 
Les adhésions seront reçues au contrôle. 

Le Secrétaire : A. RAUX. 

A ROVBAIX 
AUX REXTREURS 

La réunion des ouvriers rentreurs. lamiers 
et hroyeurs aura lieu dimanche prochain, 18 juil
let, à 9 h. 30 du matin, estaminet henri Rose, 
rue Neuve, 18. 

Ordre du jour : Renouvellement de la sous-
comniission. 

le. -livret de syndiqué en règle sera exigé *. 
l'entrée. 

UNIONS & JTYNMCA TJ 
1>E CONSOMMATION g 

FEDERATION REGIONALE des COOPERATIVES 
UU NORD ET DU PAS-DE-CALAIS 

Les coopératives du Nord et du Pas-de-Calais 
sont convoquées, par les soins de la Fédération 
nationale des Coopératives de ' France, à . un 
congrès régional constitutif de la -Fédération 
du Nord et du Pas-de-Calais, le dimanche 18 
juillet igao, à 10 houres, salle de l'Union d« 
Lille, 1/17, rue d'Arras, à Lille. 

Vu l'importanc.3 d ece congrès, au<juel assis» 
feront les camarades Poisson, secrétaire général 
de la Fédération des Coopératives de Fratwfe, et 
CJeuet, administrateur délégué du Magasin d< 
Gros, nous espérons que toutes les sociétés (il 
la ' Fédération du Nord s'y feront représeate( 
par le pius grand nombre de délégués. 

Le Secrétaire fédéral, 
Charles MULLIER, 

Secrétaire de la Fédération du Nord. 

Convocations 
AUJOURD'HUI 

E-tetr-Cii^il 

I N BRAS DECHIBE 

N'otssonres. — Germaine Velgha, rue Millon. 
— Henri Seynav*,'rue des Longues-Haies, 161. 
— Jeanne Sên&ve, rue de la Tortue/ 3. — An
drée Vantropyen, rue du Collège, 149. — Aimée 
DelaUre, rue de Denain, 72. — Thérèse Butruil-
Je; rue de« Lignes, 24. — Lucien Couplez, rue 
LevJisier, 16. — Marie Be&emootel, Grande-Rue, 
314. — Rogar Semtï, rue Voltaire, 35. — Ma
deleine Dhoilandfer, rue du Tilleul, 389. — Renée 
Mahseu, rue Jean-Baptiste N'otte. 70. — Jeanne 
Uautel, rue des An«es, 89. — Henri Aerechoot, 
rue de la Guteauette. — André Detouclear, rue 
i/ouis Dupire, 16. — Marie Tunpin, rue de Mau-
beuge. — Robert Etienne, rue*ChoiaBul. — Su- Tletfroe d'un accident g i w e 
zanne Bernard, rue Meyerber, 27. — Auguste I Alors otfH nettoyait un métier en marche, le 
Al^oet, rue de l'Epeuie, 30. — André Dubus, rue roalheoreux eût 1* main «i le *ras gauche «n-
Ste-Thérèse. I tmW*s sous les rooeges de la mécanique e t affren-

Dêcts. sç— Marie Maiilière, nia de Toufflers, I semant déchirés 
104. — Georges Paris, rue du Bassin, 14. — Al- ' Le Ueeaé a dû être conduit * l'BOPitel de la 
fcert Jentn, rue (irétry, 2. —• Mort-nés : S. Charité. 

BILLY-MONTIGNY 

Grave acc ident 
DEUX OUVaiE&S BLESSES 

- DONT L'VS MORTELLEMENT 

Profilant du chômage de !a Fête Nationale et 
de l'arrêt du courant électrique, la Compagnie 

Avec plusieurs de ses petits camarades, le o>5 Mines de Courrières avait requis deux nu-
jeune Georges oeytan, 12 ans, demeurant 8, rue I v r iers électriciens, les- nommés Corbeau Char-

; Robieds, Jouait mercredi sour, vers dix-neuf ^ 33 aa5 ^ B eaumont Hubert, ai ans, pour 
heures, sur les berges de la Deûle, avenue des 
Marronniers. 

Ayant perdu l'équilibre, l'imprudent roula 
dans le canal où il se serait infailliblement 
noyé sans l'assistance de M. Valentin Silmont, 
qui se porte à son secours, et fut assez heureux 
pour le vameneT sein et saïul sur la be^jp. 

Conduit dans un stand de l'ExposKioiL. l'éco
lier y changea de vêtements, puis fut ensuite 
reconduit chez ses parents. 

COUP DE TAMPON 
Dans la matinée de jeudi, ft 7 heures* 45, un 

car A a tamponné rue de Turerme, un camion 
e,tlelé de trois n-nilets, appartenant èi M. Bru-
nrre, 11, rue de Crimée, et conduits par le 
fils de ce dernier. 

L'un des mulets fut blessé à la bouche et un 
brancard du véhicule auquel il était attelé, bri
sé. Heureusement, on n'eut à dé^olorei aucur 
accident de personne. 

D'après un témoin de l'accident, le tramway 
marchait à vive allure et le wattmBn avait né
gligé de faire usage de son timbre avertisseur. 

BEN VERSÉE PAS UNE ALTO 
Etant atteinte de surdité, .Mme -veuve Léon le 

Riconr. 90 ans, demeurant à saint-Maurice, n'en
tendit pas venir une auto, ailors tni'etle se trouvait 
à l'angle de ta place des Patiniers et de la rue 
des Chats-Bossus, vers 17 hewres. 

Elle fut renversée par le véhicule, «jut marchait 
conetutant fc très petite future et que corwïutsatt 
M. P..., employé dans uaie commission canfonate. 

Blessée au front. Mme Rtcour. vécut des soins 
dans une pharmacie tonte iproche du lieu de l'ac
cident, puis tut ensuite Reconduite chez elle. 

procéder à des réparations de fils conducteurs. 
Dans !a matinée du i4 juillet, ces deux bra

ves ouvriers se rendirent donc au travail, sur 
Je carreau de la fosse 3 et s'attelèrent à la be
sogne. 

L'un et l'autre travaillaient à réparer les fils 
a i sommet de pylônes électrique» en fer d'en
viron 12 mètres de hauteur et distant les uns. 
dos autres d'environ 20 mètres. 

Le poteau sur lequel se trouvait Beaumont 
se rompit tout à coup à 3o centimètres du sol, 
brisant dans sa chute le sommet du poteau sur 
tequel Corbeau travaillait. 

Projetés violemment sur le sol. ces ouvriers 
ne tardèrent pas à être relevés et transportés 
aussitôt à l'hôpital, où ils reçurent les soins 
des docteurs Lecat et Minet. Soins inutiles pour 
l'infortuné Beaumont, qui expira presque aussi-

I tôt. Quant à Corbeau, qui a reçu une pro
fonde blessure à la tête et qui • se plaint de 
douleurs internes, son état inspire de vives in
quiétudes. 

SPORTS & JEUX 
JEU DE BOUCHON 

A MOULINS-LILLE 

La doyenne des sociétés de bouchon « Les Amis 
du Lundi», établie chez M. Cnarles Bouquet, 
rus de Carvin. 11, à Moulins-Lille, prévient les 
amateurs qu'elle organise pour le 8 août 1920 un 

I.'ouvrier» Marceau Descafmps, 98 ans, employé a ! grand concours avec 1.000 francs" de prix en espè-
la fHaturfe waUaert, rue de Fontenoy a été hier, j oes Le rebattage aura lieu le même jour. La 

mise est fixée à 2 fr. et cinq mises pour 9 fr. 

(Le GOÏDE MASSON 
I Partent le. K.W d. Ulte - le. Tm 

HfDICATBVIt** TJtAMS 
cogvinTum meuee 

ITlfffT~l>itMB 

WAINS i 
eues 1 

BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS 

Syndicat des Serrariers-Tôliers-For^ernn? en 
bâtiment. —- Vendredi 16 juillet, assemblée 
pour tous les ouvriers de la corporation ù 
6 h. 3o, salle de la Bourse du Travail, ruo de 
Paris. 

Ordre du jour : « Réponse des patrons ; me
sures à prendre )>. 

Le Secrétaire. : DUPBEZ. 
SYNDICAT DE LA METALLURGIE DE LILLE 

ET ENVIRONS. — Réunion des ouvriers de la. 
Maison Durot-Binai lt. le vendredi 16 juillet 1920. 
salle de l'Estaminet, du Giobe, tenu par Louis 
Boudéré, près de l'église du Pont de Marcq, u, 
sept heures du .soir. 

Le camarade Dewcnay, secrétaire du Syndi
cat assistera à la réunion. 

Le Secrétaire : Th. DEVERNAY. 
PERSONNEL MUNICIPAL. — Section des Ou

vriers. — Assemblée de la Conmiissiùn le ven
dredi 16 juillet, à cinq heures et demie du soir, 
Bourse dû Travail, 186, rue de Paris. 

Ordre du jour : Congrès de Dunkerque. — 
Questions diverses. 

Le Secrétaire : G. VERHAEGHE. 
SYNDICAT DES TRANSPORTS. — Vendredi 

16 juillet 1920. à six heures du soir, réunnon 
des dockers chez ie camarade Phiiippoert V., 
13; quai Veiuban. 

Ordre du jour : Coopérative — Constitution. 
Le Secrétaire : H. LOBERT. 
AUX EMPLOYES 

Tons les employés des deux sexes et de toutes 
catégories sont Invités a assiter en fouie à l'aesm-
blée générale qui se Uendira vendredi lt juillet, a 
7 heures préaises du eeir, salle du Tivoli-Cinéma, 
38, rue de Fives, à Lille, siège du syndicat. 

Ordre du >our : Situation morale et financière. 
— Révision des statuts. — Appliitaition de la loi de 
huit heures. — Semaine anglaise. — Action fédé
rale (auxiliaires Etat). — Action générale /-banque, 
industrie commerce). 

La carte syndicale sera demeuodée à l'enùrée. — 
Toute» adhésions seront reçues au bureau. 

Le Secrétaire •: A. RAUX. 
SYNDICAT GENERAL DES OUVRIERES EN 

CONFECTIONS. — Réunion générale le ven
dredi 16 juillet, à. six heures et demie, Bourse 
du Travail, 186 bB. rue de Paris. 

La oarte confédérale sera exigée à rentrée. 
Prière de venir en nombre. 

La Secrétaire : Mme BIDAR. 

S A M E D I 

METALLURGIE 
Section des mouleurs en fer et en cuivre et 

parties similaires. — Samedi 17 Juillet 1920, à 
6 heures 30 du saii, salle de la Bourse du Tra
vail, rue de Paris, 186 bis, Assemblée générale 
de la section. Ordre du jour : Situation générale. 

Le secrétaire; : Th. DEVERNAY. 
SYNDICAT DE LA CHAPELLERIE 

tC CASQUETTEKIE de LILLE k ENVIRONS 
Réunion générale le samedi 1? juillet, à e heu

res 30 du soir, au siège, 188 bis, rue de parts. 
Section de chapellerie. — Ordre du jonc i Coti

sations. 
•eetlon de* eatquettlert. — rwdre du Jour : Dis

cussion sjir le nouveau barème et renouvellement 
du contrat. 

Présence Indispensable poer «ma. 
Le Secrétaire .- M BENOIT. 

'm IMMANCHE 

BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS 
Dimanche 18 juillet, à 10 heures d-o matin, 

assemblée générale de tous les ouvriers du 
Bâtiment, salle de la Bourse du Travail, rue 
de Parja. 

Tema se é*eron» un devoir d'assister & cette 
réunion, vu k?s questions sérieuses i discuter. 
La carte confédérale sera exigée à l'entré*. i 

PARTI SOCIA LISTE. 
—' ' A 

POUR LA MANIFESTATION JAURES 
Aux membres de la Section Lilloise 

Les Comités de Quartier sont invités à se réu< 
nir samedi soir, à sep;, heure* trî s préetres. Lest 
secrétaire* son! avisés qu'ils n'ont pus a faire 
tenir de- convocations à la Press*, le présenB 
avis en tenant lieu pour tous. 

L'Assemblée générale extraordinaire de noa 
Comités a pour but l'organisation de la démons* 
tra,:ion monstre organisée, le 2b juillet, h lai 
IBéeaoJn de Jaurès. Les Comités s^nt in viles w 
designer en grand nombre : 1. dô , cyclietes ; 
8. de* vendeur* ; 3. de* hommes de confiance ; 
les premiers pour déblayer la route, les second» 
jXjur assurer la vente des églantines, les au> 
Ui-i pour assurer l'ordre. 

Les listes établies devront être envoyées poun 
1- jeiKli suivant, au. dtoven Salesigro, 87. rue 
Esqwrmoise. Les camarades désignés se réuisV 
rent * la Fédération du .Nord, le samedi 2t, 4' 
sept heures précisas du soir, .pour recevoir ine» 
trcusUcms, braesards et cartes. 

Le devoir de tous est cie tout mettre en œuvre 
pour, que la .Section Lillois : puisse revendiquer* 
sa port de. la dénionsu-etion qui s'unnonoe 
triomphale. 

Le Secrétaire : E. BAILLY. 
— Comité d'£sqeermeg. — Tops les cama« 

rades du groupe Henri-Gli - piière, section? E». 
quermes et Wazernoies -réunies, sont priés d'as
sister à la réunion extraordinaire qui aura lien 
chez Godinot « Aux 100 kilos », rue d'iêna, saJ 
medi 17 juillet, à 20 h.ures précises. 

Ordr? du jour très important. 
Le secrétaire, Gustave CREPIN. 

Section de Canteleu. — Assemblée générale dd 
la Section, le vendredi 16 juillet à s-̂ pt heures 
trente du soir, à la « Petite Botte d-e Paille », 
Gra-nd'Roube de Canteleu. 

Ordre du jour très important. 
Prière de se munir do sa carte d'adhérent. 

Le Secrétaire : Henri HOF. 
Section de Fâches-Thumeanil. »- La réunion 

mensuelle de la Section aura lieu samedi 17 
courant, à sept heures et demie très précise*, h 
l'estaminet des Quatre-Chemins^ Présence indis
pensable de tous les membres. 

La Commission administrati/ve se réunira S 
sept heures pour procès-verbal. 

Le .Secrétaire : J. DEBRUYXE. 
— Section Madeleinolse (Comité Henri. 

Ghe.iqiiiéres). — Les membres du comité sent 
priés d'assister à ia réunion qui aura lieu »a-
medi 17 juillet, à 8 heures très précises, dtez 
Goodeirn, 330, rue de Marquette. 

Ordre du jour très important : renouvelle* 
ment partiel de la commission. 

Présence indispensable. 
Les camarades peuvent dèsf maintenant adres.-

ser leur candidature au secrétaire. ' * ' 
Les secrétaires : 

D. DUMONT, E. LEBRETON. 
Section d* tomme. — Tous les membres de 

la section sont priés d'assister à la réunion qui 
se tiendra le dimanche iS juillet, à 4 heures, 
à Mont-à-Camp, chez Merlevède, pour les me
sures à prendre en vue de la grande manifes
tation, à la mémoire de Jean Jaurès, du ni, 
juillet. ; 

— Section d'Haubonrdin. — Samedi ^ . j u i l 
let, à S heures, assemblée-générale de la section, 
chez Dallennes, place Blondeau. 

Ordre du jour : situation financière, manifes
tation Jaurès, l e 25; mesures à prendre; ques
tions diverses. 

Le secrétaire, Klcber THERY. 
A ROI BAIV 

GROUPE DE LÀ 8e SECTION 
Réunion du groupe de la 8e section ce soi.» 

vendredi, à 7 heures, estaminet Jules Bordiaux 
!75, rue des Longues-Haies. * 

Les citoyens Vv'atreinez et De Brabander. ad
joints au maire, assisteront à la séance et Dren- ' 
dront la parole. r 

GROUPEMENTS a 0 
D'ACTION SOCIALE 

LIGUE TESTAMENTAIRE DU FAUBOUBtt 
DE VALENCIENNEg. — Dimanche 18 juillet, à 
i heures, assemblée au siège, chez Darras, rue 
du Faubourg de Valenciennes. 

Ordre du jour : situation financière; partici
pation de la Ligue à la grande démonstration 
en l'honneur du grand tribun Jean Jaurès. 

Présence indispensable. 
LIBRE-PENSEE SOCIALISTE « LES DROITS DE 

L'HOMME,,, DR FIVES 
Les membre» sont priés de se réunir au 

siège le dimanche 18 juillet, à 17 heures. Pré-
«ecce indispensable. 

Le Secrétaire.; G, BONNEL* 


